
« Le Monde » du 27 avril 2004

Christian Cévaër remporte en Espagne son premier titre dans le Tour européen

Victoire du Français à l'Open des Canaries

Cela fait dix ans que Christian Cévaër courait après une telle consécration, depuis la fin de l'année 1993,
où il était passé professionnel. En remportant l'Open d'Espagne, qui se déroulait aux îles Canaries du 22 au
25 avril, sur le parcours très venté de Fuerteventura, le golfeur français a gagné sa première épreuve sur
le Tour européen. "Je suis très heureux d'avoir pu saisir ce qui est pratiquement ma première occasion de
gagner un tournoi du Grand Tour, se réjouit-il. Je me sentais prêt à tenter ma chance, et je suis fier de
cette victoire."

A deux reprises, à l'Open de Madère, en 1995, et au British Masters, en 2003, Christian Cévaër avait pris
la deuxième place d'un tournoi. "Mais, à chaque fois, j'étais distancé par rapport au premier", précise-t-il.
Cette fois-ci, aux Canaries, le Néo-Calédonien - il est né à Nouméa en 1970 - est toujours resté à portée
du leader du tournoi. Troisième à l'issue du premier tour, à deux coups de David Park, deuxième le
lendemain, mais à quatre coups du Gallois, il avait entamé le dernier tour en troisième position, mais avec
seulement deux coups de retard.

Le dernier tour de Christain Cévaër a été digne des scénarios les plus abracadabrants. Il a commencé pas
un eagle sur le premier trou, un par quatre : son deuxième coup, d'une distance de 120 mètres, rentre
directement... et le voilà déjà en tête. Malheureusement, entre le septième et le treizième trou, il va
concéder quatre bogeys et se retrouver distancé.

Jusqu'au seizième trou, où le futur vainqueur, fait exceptionnel, réalise un nouvel eagle, avec, cette fois-ci,
un deuxième coup long de 50 mètres qui lui permet de prendre la tête avec un coup d'avance sur trois
poursuivants. "Bien sûr, il y a aussi un facteur chance, admet-il avec modestie. Le golf, c'est beaucoup ça,
même si on fournit le plus de qualité possible dans nos coups. Avec les quatre bogeys et le vent énorme
qu'il y avait, j'ai senti la victoire s'échapper, mais, avec mon caddy, on y a cru jusqu'au bout. On peut dire
que c'était ma semaine !" Il a quitté les Canaries avec un chèque de 275 000 euros, qui le situe au
neuvième rang du classement européen.

"C'EST UNE CONSÉCRATION"

Félicité par la plupart des membres français du Tour européen qui disputaient cette épreuve, Jean Van de
Velde, Marc Pendaries, Jean-François Remesy et François Delamontagne, le héros du jour a dédié sa
victoire à son père. "Il m'a toujours soutenu, explique Christian Cévaër. Il a su m'encourager lorsque
j'avais 14 ans et il a fait l'effort de me payer une école privée aux Etats-Unis pour que je puisse me
consacrer à ma passion. J'avais déjà gagné sur le Challenge Tour, mais ce n'est pas la même chose. Cette
fois, c'est une consécration."

Le calendrier du vainqueur ne sera pas affecté par cette victoire tant espérée. Christian Cévaër, qui
confirme la bonne santé du golf français après les accessits obtenus cette saison par Raphaël Jacquelin,
Thomas Levet et Grégory Havret, disputera l'Open d'Italie, puis le British Masters. Avant de prendre une
semaine de vacance en famille... aux îles Canaries. Cette destination était choisie de longue date.
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